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Chers adhérents,

L’année 2010 commence avec des projets pour la Fédération et tous nos vœux pour
que la condition animale s’améliore. Hélas la crise économique que nous venons de
traverser a fait par ricochet des nouvelles victimes. Nombreux sont les chiens et chats
abandonnes dans les refuges de plus en plus satures. Les abandons sont extrêmement
nombreux.
D’autre part un phénomène se répand dans nos villes. Des personnes venant de pays
très pauvres mendient avec des chiens misérables qui ne servent  qu’à aider leur mai-
tre à faire de l’argent. Nous alertons sans cesse la police municipale des grandes
villes pour faire le nécessaire envers ces animaux très maltraites. 
Nous avons donc soutenu un petit refuge a Toulouse qui accueille actuellement 80
chats et nous sommes en train de mettre en place une nouvelle structure à Plouray.
Parallèlement à ces actions nous continuons notre combat d’idée sur les scandales
dans certains pays.
Voila les décisions prises pour l’année qui vient.
Nous comptons sur votre aide pour continuer.
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LES ABATTOIRS

Quand, la « machine à viande sur patte » est
enfin prête pour la consommation, on la
conduit au lieu de l'extermination finale : l'a-
battoir. 
Mais avant, les bêtes auront supporté les
ventes aux enchères, les chocs, les blessures,
les intempéries et l'étouffement dans les
wagons ou les camions de transports.
Expulsées avec violence des camions (à
coup de pieds) elles arrivent à l'abattoir, où
elles sont à nouveau harcelées et brutalisées. 

Dans un climat de terreur amplifié par les
cris de peur, les animaux sont sommairement assommés ou électrocutés. Suspendus à des crochets
par une patte, la tête en bas, on leur coupe la gorge. 

Ils sont maintenant prêts à être transformés en côtelettes, steaks, rôtis, etc.

Ceux qui travaillent dans les abattoirs, de l'abattage à l'éviscération, doivent accomplir toutes les
opérations rapidement et machinalement pour en tuer le plus grand nombre à l'heure. Il n'y a ni
temps ni place pour le respect ni pour  la compassion ! 

Le rendement de l'abattoir « moyen » s'élève à 6 500 poulets ou 180 porcs à l'heure ; 3 000 lapins
ou 40 000 cailles par semaine et à 2,6 millions de canards par année. Le plus grand abattoir de che-
vaux du Québec, se trouve à Yamachiche où chaque semaine 700 bêtes y sont tuées, à destination
de l'Europe. Ces chevaux proviennent des États-Unis, de Terre-Neuve ou de l'Ontario. 
Tous les déchets non comestibles des animaux sont conservés : plus de la moitié de la carcasse
d'une bête moyenne de 1 000 livres est classée « sous-produits » et sert à la fabrication de cosmé-
tiques, de produits ménagers, de cuirs, etc. 

Après leur existence misérable dans ces camps de concentration de l'élevage intensif, les animaux
doivent subir l'épreuve du transport vers l'abattoir. 
Pendant des heures, voire des jours, privés de nourriture les animaux sont entassés dans des
camions ouverts sur les côtés et qui laissent entrer le vent, la pluie, la neige et les intempéries.
Battus à coup de pied, traînés sur le sol, dirigés par des bâtons électriques, entrés, sortis brutale-
ment des camions, les bovins, les cochons ou les volailles meurent souvent avant d'arriver à desti-
nation. 
Quand ils y parviennent, plusieurs d'entre eux sont malades, infirmes, apeurés et en état de choc. 

Dans un récent échantillonnage canadien, sur 3 000 poulets on a décelé que 981 avaient les os bri-
sés et que dans la moitié des cas, cela était dû à la manipulation violente. 
Au Québec, 3 millions de volailles trouvent la mort en transit vers l'abattoir. Les porcs quant à eux,
succombent à des attaques cardiaques et le « syndrome du stress porcin » les fait tomber raide-
morts de peur dans des situations de détresse émotionnelle, en route vers ces temples de la violen-
ce, les abattoirs.

Source : http://www.reseaulibre.net
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LES VACHES LAITIÈRES
Véhiculée par l'industrie laitière et visant à
inciter les gens à consommer du lait, l'image
de vaches paissant tranquillement dans les
prés et se laissant traire avec joie cache en fait
une bien sordide réalité.

Il est évident que pour obtenir le lait on ne tue
pas les vaches… mais, pourtant dès que les
vaches ne peuvent plus fournir, elles sont
envoyées à l’abattoir. 

Si c'est une femelle, elle ira rejoindre d'autres
vaches laitières. Sa première grossesse aura

lieu à 2 ans ; elle sera à nouveau fécondée 3 mois après chaque vêlage (par insémination artifi-
cielle dans 65 à 75 % des cas) ; elle sera maintenue en lactation 7 mois minimum par an et l'é-
leveur continuera à la traire même pendant sa grossesse.

Saviez-vous que 70 % de la viande bovine provient des vaches laitières ? 

Par contre, si c'est un mâle, son sort dépendra de la qualité de sa chair. Si l'on veut produire de
la viande rouge, le veau sera envoyé dans des unités d'engraissement intensif où il sera gavé
principalement de céréales et maintenu à l'étroit pour éviter la moindre perte de poids. Sinon,
il fera partie des 2 millions de veaux expédiés chaque année dans des élevages industriels où il
sera confiné dans un box individuel qui le privera de tout contact avec ses congénères, de lumiè-
re et l'empêchera même de s'allonger correctement. Sachez que 90 % des élevages se font en
batterie contre 10 % en plein air. 

DES VACHES SIPHONNÉES JUSQU'À L'ÉCLATEMENT DES PIS 

Plus grande est ma connaissance du traitement infligé aux animaux de
boucherie, plus grande est ma détresse. S'il est vrai que notre société
fait montre de compassion et de respect pour la vie, comment per-
mettre qu'on maltraite à ce point des êtres doués de sensation ? 

Le problème est que les puissants oppresseurs qui dominent l'agro-
industrie moderne cherchent le profit sans aucun égard moral pour les
animaux dont ils s'occupent. À l'heure actuelle, il n'y a presque aucu-
ne loi réprimant la cruauté envers les animaux de boucherie. 

De par le monde 50 milliards d'animaux de boucherie meurent chaque
année.

Inflammations et/ou infections des pis dus à la surproduction.

Environ un tiers des vaches laitières sont atteintes par ces infections chaque année. 

Source : http://www.reseaulibre.net
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NOS PROJETS POUR 2010

Nous avons deux axes différents pour l’année 2010.
Tout d’abord le travail sur le terrain. Nous avons à charge un petit refuge à Toulouse. « Le
Royaume des Animaux » tenu par une adhérente de toujours qui s’occupe des chats des rues et qui
à domicilie s’occupe d’une soixantaine de chats. Nous fournissons croquettes, litière et payons les
soins vétérinaires.
Nous sommes en train de mettre sur pied un autre refuge en centre Bretagne à Plouray Morbihan.
Ce travail sur le terrain est le complément de notre lutte de toujours, le combat d’idées : faire
connaitre au plus grand nombre les atrocités qui se passent soit en France et aussi et surtout car
elles sont méconnues, les atrocités qui se passent dans les pays étrangers. Chine, pays Asiatiques
et bien d’autres que nous dénonçons continuellement.
Nous remercions chaleureusement les journaux hebdomadaires qui nous aident dans notre combat.
Nous privilégions aussi le partenariat aves les scientifiques de Pro Anima, le docteur Reiss notam-
ment qui parle toujours et inlassablement de l’inutilité de l’expérimentation animale.
Merci a tous de nous aider a continuer. Nous ne vous remercions jamais assez.
Sans vous nous n’existerions plus.

L’Assemblée Générale de l’année 2010 se tiendra
à l’Hôtel Ibis de Vannes 

Rue Emile Jourdan
Quartier De Menimur, 56000 Vannes

Le 5 Juin 2010 à 15h.

Mme Guillaume Présidente de la F.N.M.A.

BILAN FINANCIER 2009

DEPENSES RECETTES

Fournitures 6 371,72 €

Vétérinaires et médicaments 2 379,76 €

Aides aux refuges &

Nourriture animaux 3 189,05 €

Téléphone et Internet 2 233,82 €

La Poste 2 204,30 €

Imprimerie et Photocopies 3 366,23 €

Carburant frais véhicule 336,03 €

Médecine du travail 236,81 €

Communication et Journaux 22 598,45 €

Salaires 18 000,00 €

TOTAL 60 916,17 €

Dons et Adhésions 87 843,22 €

Remboursement

CNASEA/Agefiph 9 399,10 €

TOTAL 97 242,32 €

BILAN : 36 326,15 €
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PAGES SCIENTIFIQUES
ANTIDOTE EUROPE :

PROJET « TEST CANCER » 

Notre campagne principale vise à faire adopter la toxicogénomique en tant que méthode de
test de toxicité des substances chimiques, par les autorités de réglementation, notamment
dans le cadre de REACH. Cette méthode présente de nombreux avantages : est fiable, rapi-
de, relativement peu coûteuse et se pratique sans recours à l'expérimentation animale.
Nous avons déjà obtenu que cette méthode soit explicitement mentionnée dans le préam-
bule du règlement REACH adopté le 18 décembre 2006 et que le Sénat belge demande la
création d'un Centre de toxicogénomique en Belgique.
Nous l'avons mise en œuvre pour tester 28 substances chimiques, notamment le bisphénol
qui a fortement intéressé les médias et nous a valu de nombreux échos médiatiques, pour
certains dans des médias très lus, écoutés ou regardés.
Face à l'inertie des autorités, nous avons déposé une plainte auprès du Médiateur européen,
demandant que cette méthode soit immédiatement validée.
Afin d'appuyer encore plus notre argumentation et nos démarches, nous avons décidé de
faire une nouvelle étude scientifique pour mettre en évidence des propriétés toxiques,
notamment cancérigènes, de substances auxquelles nous pouvons être exposés. Cette nou-
velle étude doit enrichir la première (celle que nous avons réalisée en 2005) par des amé-
liorations techniques et par de nouvelles données sur des substances différentes.
À cet effet, nous lancions en juillet 2008, le projet « Test cancer ». Nous remercions toutes
les personnes qui ont rapidement et généreusement répondu à notre appel.
L'étude que nous avions initialement prévue n'ayant pas pu se faire en raison d'une collec-
te de fonds insuffisante, nous avons envisagé d'autres possibilités, par exemple une étude
bibliographique mais celle-ci n'a pas pu se faire non plus, en raison du manque de disponi-
bilité du personnel de l'organisation que nous avions contactée et qui aurait pu être notre
partenaire pour cette étude.
Début 2009, nous avons donc pris de nouveaux contacts et, en mai, nous sommes heureux
d'annoncer la signature d'un contrat de recherche avec une université britannique pour la
réalisation d'une étude, par toxicogénomique, de plusieurs pesticides, avec les fonds
recueillis et dans le cadre, donc, de ce projet « Test cancer ».
L'étude devant s'étaler sur plusieurs mois, nous avons plus que jamais besoin de votre sou-
tien, afin qu'Antidote Europe puisse continuer à exister, à œuvrer pour une science moder-
ne et responsable, à informer les autorités et les médias, à vous informer. Nous comptons
sur vous !
Abonnez-vous à notre revue trimestrielle, La Notice d'Antidote, afin de suivre tous les
détails de nos actions et de recevoir des informations pertinentes sur notre domaine d'ac-
tion et pour votre santé ! 

Source : http://www.antidote-europe.org
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Lapins d’élevage :
en France, plus de 40 millions de lapins vivent en cage, sur un sol grillagé, disposant chacun et
durant toute leur vie d’un espace limité à la surface d’une feuille A4.

Les veaux de boucherie sont :

• privés de lait maternel en quantité suffisante ; 
• emmenés par camion aux encan  (vente publique à l’enchère) à

l'âge de un ou deux jours ; 
• laissés en présence d'animaux malades et mourants ; 
• vendus à des usines où ils sont enchaînés à vie dans des cageots

individuels d'à peine 60 cm de large ; 
• privés de nourriture solide ; 
• rendus anémiques ; 
• maintenus dans l'obscurité pour diminuer leur agitation ; 
• infestés de maladies respiratoires et intestinales ; 
• incapables de s'allonger normalement ; 
• privés de litière ; 
• absolument incapables de marcher, encore moins de s'ébattre et

de jouer. 

Source : http://www.reseaulibre.net

Expérimentation animale :

Terrorisés à l'approche de l'homme, dans les laboratoires du monde entier, des
millions d'animaux, souffrants, tremblants dans les cages, sont persécutés,
sciemment rendus malades, intoxiqués, mutilés, enfermés à tout jamais dans la
puanteur des animaleries, victimes innocentes faibles et sans défense, condam-
nées à la torture et à la mort.

• Privations d'oxygène, de sommeil. Créations d'anxiété, d'agressivité, de folie, de convulsions et
d'otites en soumettant les animaux à des bruits insupportables, d'hypertension par compressions
ou blessures des artères.

• Chiens, singes, lapins ligotés que l'on fait fumer de force ; souris maintenues devant des ciga-
rettes qui se consument ; chevaux recevant des injections de nicotine.

• Transplantations, greffes de têtes ou d'organes ; décharges électriques, tumeurs provoquées par
des coups, cancers produits avec des substances chimiques.

• Manipulations génétiques, productions de monstres en embryologie expérimentale, fœtus sortis
du ventre de leur mère et remis en place après mutilations.

• Dans les recherches spatiales ou océanographiques, utilisation d'animaux de toutes espèces,
dont des chiens, des singes rivés à leurs sièges avec des instruments fixés dans le corps. 

• Ablations de nerfs ; absorptions forcées de drogues ou d'alcools ; échaudages ; noyades forcées ;
injections de produits nocifs ; prélèvements de sang dans le coeur ou dans les oreilles ; essais
de gaz toxiques ; expériences sur le cerveau. 

Source : http://www.reseaulibre.net

EN BREF
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FOURRURES DE CHATS
DE CHIENS (CANADA)

La fourrure des chiens et chats n'est pas interdite au Canada…

Les figurines animales en fourrure, les bibelots et les jouets
pour animaux vendus de plus en plus proviennent en parti-
culier de la chine.
La fourrure de ces animaux orne aussi toute une panoplie de
vêtements, cols de manteaux, capuchons, bottes et cha-
peaux qui sont vendus à très bas-prix. Violente et cruelle,
cette fourrure est importée en particulier de la Chine. Des
millions de chats et de chiens asiatiques sont ainsi tués pour
leur peau - vendus sous forme de cuir - et leur fourrure. En
détention, les animaux sont entassés à plusieurs dans de

minuscules cages insalubres où il leur est pratiquement impossible de bouger. 

Ils sont atrocement torturés : battus, matraqués, ébouillantés et écorchés vivants, étouffés, pendus,
électrocutés, brûlés vifs, égorgés, noyés à l'aide de tuyaux d'arrosage, rien ne leur est épargné ! 

Nous n'accepterions jamais que nos chats et nos chiens bien-aimés soient ainsi terrorisés et marty-
risés. Pourtant, en achetant de la fourrure venant d'Asie, nous sommes complices et partenaires de
cette souffrance abominable, de toute cette violence. La Humane Society of the United States, ainsi
que d'autres sociétés de protection animale canadienne et européenne, ont mené des enquêtes sérieu-
ses sur ce commerce de la douleur. Leurs découvertes furent confirmées par des journalistes de plu-
sieurs medias chinois. Voici comment ils décrivent les conditions effroyables de détention et d'abat-
tage des chats et des chiens : les chats - surtout les roux et les gris - sont souvent tués par pendai-
son dans leur cage (pour éviter d'abimer la fourrure), puis ensuite dépecés et dépiautés alors que par-
fois leur cœur bat encore. Une autre méthode d'abattage par pendaison consiste à prendre les chats
en les suspendant par un fil de fer et en leur enfonçant un tuyau d'arrosage dans la gorge, jusqu'à ce
qu'ils se noient.
Les chiens sont extraits de leur cage à l'aide d'un bâton muni d'un crochet qui pénètre dans leur cou.
Ils sont jetés quelques secondes dans l'eau semi-bouillante pour faciliter le dépouillement de leur
fourrure. Alors que certains respirent encore, leur peau est retirée. D'autres sont assommés à coup
de bâton, vidés de leur sang. Des images tournées en caméra cachée montrent des chats et des chiens
hurlant de douleur sous les regards vides et insensibles de leurs tortionnaires. La fourrure de chat
est souvent vendue comme de la fourrure provenant du lapin, elle est teinte ou faussement étique-
tée. Toutes les fourrures sont cruelles, qu'elles proviennent du lapin, du chat, du chien, du renard, du
vison ou du raton-laveur. 
Les figurines animales en fourrure que l'on retrouve dans les magasins à 1 dollar, les pharmacies,
les animaleries etc., sont vendues de plus en plus au Canada ces objets proviennent de chats et de
chiens asiatiques.

Source : http://fourrures.weebly.com/index.html
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